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I. INTRODUCTION 

Nom complet et 

abréviation 

Groupement d’appui pour le Développement Durable (GADD) 

Statut juridique Association 

Adresse physique Rond-point Lycée Bilingue - Dschang 

Adresse postale BP 46 Dschang 

Téléphone +237 675 46 18 15 &  699 68 71 02 

Email gadd_ong@yahoo.fr 

Site Internet www.gadd.onlc.fr 

Nombre 

d’employés 

6 (2 femmes et 4 hommes). En plus de 6 employés, quelques 

consultants sont recrutés pour une période déterminée en 

fonction des besoins de l’organisation. 

 

Le GADD (Groupement d’Appui pour le Développement Durable) est une association 

créée en 2004 et enregistrée sous le numéro N° 0009/L/F32/BAPP.  L’organisation 

vise à contribuer à l’amélioration des conditions socioéconomiques des populations 

en valorisant leurs savoirs faires. Pour ce faire, elle intervient auprès des acteurs 

locaux à qui elle propose un appui et un accompagnement dans leurs actions de 

développement. Elle apporte aux communautés, un appui dans le renforcement de 

leurs compétences techniques et organisationnelles pour une amélioration de leurs 

conditions de vie. 

Domaine d’intervention du GADD 

Décentralisation et bonne gouvernance 

 

Appui aux acteurs de l’administration et des Collectivités Territoriales 

Décentralisées : planification, renforcement technique et méthodologique 

favorisant la bonne gouvernance et la mise en œuvre autonome et durable 

des initiatives de développement:  

- Plans de développement communaux et villageois ;  

- Montage des projets communaux 

- Gouvernance des établissements scolaires 
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- Organisation et gestion administrative et des services des CTD ;  

- Mobilisation et sécurisation des ressources des CTD ;  

- Animation du territoire et des acteurs pour une meilleure défense des 

intérêts locaux  

- Intercommunalité et coopération décentralisée (en cours de 

développement). 

- Gestion durable de l’eau potable ; 

- Renforcement des capacités 

- Facilitation de l’accès à l’énergie renouvelable 

 

Économie locale et appui aux micro-entreprises 

- Appui aux activités génératrices de revenus et à la création d’emplois, 

notamment auprès des organisations de producteurs et des femmes : 

identification des entrepreneurs et des projets, appui à la structuration, 

montage des plans d’affaires, mise en œuvre et gestion, suivi-

accompagnement ; 

- Organisation des marchés, structuration de plateformes d’opérateurs 

économiques ;  

- Microcrédit et conseil à la commercialisation. 

 

Jeunesse 

- Soutien aux associations et réseaux : appui à la structuration, formation et 

accompagnement au montage et à la conduite de projets ; 

- Appui à l’emploi : identification des créneaux porteurs, formulation de projets, 

conseil au montage et à la mise en œuvre. 

 

VIH / SIDA 

- Stratégies de lutte en milieu de travail : appui à l’élaboration du document de 

stratégie et à la mise en œuvre.  

- Appui au développement des outils 

 

Gestion des ressources naturelles 

- Protection des ressources en eau et de la biodiversité par la régénération des 

raphiales dans les bas-fonds 

- Appui à la valorisation sociale et économique des bambous raphia 

 

Zones d’intervention 

- Ouest 

- Nord-ouest 

- Littoral 
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Partenaires 

- Les partenaires bénéficiaires  

 Communes, Services déconcentrés de l’État ;  

 Groupements et associations rurales et urbaines : associations de femmes, 

associations de jeunesse / Groupements d’Intérêt Commun (GIC) ruraux / 

Comités de développement  villageois /Comités de concertation/ 

COSA/COGE/APEE 

 Personnes hors organisations : femmes, jeunes, filles-mères et familles 

monoparentales, en particulier dans le cadre de l’appui à l’entreprenariat 

féminin et de lutte contre le VIH/SIDA 

 

- Partenaires techniques et financiers  

 ULB dans le cadre du programme de Revalorisation des Raphia ; 

 GIZ (Coopération Internationale Allemande) dans le cadre du ProCISA; 

 Union Européenne : Commission Européenne (via le FED) dans le cadre de 

réponse aux appels d’offres des différents programmes mises en œuvre au 

Cameroun ;  

 PNDP : appui à la décentralisation à travers l’animation des exercices de 

planification communale ; 

 Breaking Ground dans le cadre du Programme entreprenariat féminin ; 

 Pain pour le monde : appui institutionnelle par la mise à la disposition du 

GADD d’un professionnel d’appui. 

L’année 2016 a connu beaucoup d’investissement sur le terrain grâce au démarrage 

d’un nouveau projet qui s’y est ajouté.  Les différentes activités planifiées dans le 

cadre de nos programmes ou projets ont été conduites à terme avec des résultats 

intéressants. Le GADD s’est fixé pour objectifs de finaliser la mise en œuvre des 

projets en cours en 2015, de renforcer les capacités de ses membres, de continuer à 

rechercher d’autres financements pour la mise en œuvre de nouveaux projets, et de 

développer les activités génératrices de revenus qui pourront lui permettre de 

s’autofinancer.  

Au cours de cette année, cinq projets ont été exécutés, dont deux clôturés et trois en 

cours. 

Projets clôturés : PRR (programme de Revalorisation des Raphia) et PNDP 

Projets en cours : 

- PEF (Programme Entreprenariat Féminin) 

- PJCC (Programme Jeunesse Culture et Citoyenneté) 

- ProCISA (Projet Centres d’Innovation Vertes pour le Secteur Agroalimentaire) 
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II. NOS ACTIONS SUR LE TERRAIN 

A. PROGRAMME DE REVALORISATION DES RAPHIALES 

1) Contexte et objectifs 

Le Programme de Revalorisation des Raphiales s’inscrit dans le cadre de la 

coopération Cameroun-Belgique à travers le partenariat entre le GADD et ULB en 

Belgique. L’idée de ce programme vient du constat selon lequel l’existence des 

raphiales et tout son potentiel socio-économique, culturel et environnemental est de 

plus en plus menacé de disparition.  Ce programme mis en œuvre dans le 

département de la Menoua vise à contribuer au développement des Communes par 

la valorisation et une gestion durable des raphiales. Les objectifs spécifiques du  

programme sont : 

- Améliorer les revenus des acteurs impliqués dans la filière raphia et de créer 

des emplois formels ; 

- Conserver et régénérer les raphiales de la Commune de Nkong-Zem ; 

- Faciliter l’intégration des jeunes dans le programme et de les accompagner 

dans leur démarche de formation et/ou d’initiative entrepreneuriale ; 

- Renforcer les capacités d’intervention du GADD ; 

- Améliorer l’accès à l’eau potable dans le département de la Menoua. 

2) Activités menées 

Afin d’orienter les travaux du projet vers les objectifs définis ci-haut, des activités ont 

été réalisées suivant les différents axes du programme. 

 

2.1. Amélioration des revenus 

Dans le cadre de l’amélioration des revenus des 50 acteurs sélectionnés en 2015, un 

diagnostic des différentes entreprises avait été fait et avait permis de recueillir  les 

besoins en accompagnement des acteurs et actrices de la filière.  Plusieurs activités 

avaient été amorcées et se sont poursuivies en 2016. Il s’agit de : 

 

- La recherche des nouvelles opportunités de vente. L’étroitesse du marché est l’un 

des problèmes majeurs des acteurs de la filière raphia. L’un des défis du GADD 

était donc de palier à ce problème en recherchant des nouveaux marchés. Pour 

ce faire, il a entrepris plusieurs actions : 

 L’organisation d’un marché périodique de vente des sous-produits de raphia. 

Lors de l’atelier d’information et de formation tenu à Batsengla le 26 mai 

2015, le GADD a émis l’idée qui a été bien reçue par les différentes parties 

prenantes. Un comité d’organisation dudit marché a été mis en place ce 

même jour. Il a donc développé le concept, sollicité et obtenu l’appui de la 

Commune de Dschang pour l’opérationnalisation de ce marché. Il devait 

alors se tenir à l’esplanade de la place des fêtes de la ville de Dschang deux 

fois par mois. La première édition s’est tenue le 16 Décembre 2015 et la 
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deuxième édition fixée pour le 09 janvier 2016. Après ces précédentes 

éditions, il a été constaté que les délais impartis aux artisans (02 semaines) 

ne leur permettaient pas de produire des articles de meilleure qualité. 

Prenant acte de cette situation, le comité d’organisation a dû marquer un 

temps de réflexion et s’accorder pour que ce marché se tienne dorénavant 

une fois tous les deux mois. C’est ainsi que les prochaines éditions ont eu 

lieu les 13 mars, 1er Juin1 et 27 Juillet 2016. Au total 4 marchés ont été 

organisés en 2016. A chaque édition, le GADD recensait les acteurs qui 

désiraient participer au marché, assurait le transport de leurs marchandises, 

et les entreposait dans un magasin par lui loué à cet effet. 

 La facilitation de la participation des acteurs au comice sylvo- agropastoral de 

Bafoussam du 16 au 17 Décembre 2016. Le GADD a pu négocier et obtenir 

un stand pour les acteurs de la filière. Il a assuré le transport allé et retour 

de leurs produits et leur stockage. Cette participation au comice a été 

l’occasion pour plusieurs de ses artisans de se faire connaître en dehors de 

leur localité. 

 La conception d’un catalogue des artisans.  Chaque acteur motivé devait 

donner la liste et le prix d’au plus 04 de ses produits phares qu’il aimerait 

faire figurer dans le catalogue. Ce dernier est conçu sous la forme d’un livre 

facilement feuilletable. Il est disponible en ligne à PRR - Catalogue De 

Produits Mis En Vente 2016. Les acheteurs peuvent directement 

commander chez l’artisan à partir du numéro de téléphone. 

- Le renforcement  des capacités des acteurs. Des actions multiformes ont été 

entreprises à cet effet : 

 La formation des vignerons sur les mesures d’hygiène et les bonnes 

pratiques de vigne. Cette formation s’est faite en salle pour ce qui est de la 

théorie et dans les raphiales d’un vigneron dont la sève était jugée de 

meilleure qualité. 

 L’appui en matériel de production sur la base des besoins identifiés. 

L’achat de ce matériel s’est fait en présence d’un représentant de chaque 

groupe d’acteur qui maitrise mieux le matériel adéquat. 

 La création d’une coopérative des artisans de la filière raphia. Des artisans 

motivés ont été répertoriés, un consultant a été recruté pour les 

accompagner dans la mise en œuvre. La constitution de cette coopérative 

permettra une meilleure structuration de la filière et contribuera également 

à la professionnalisation des artisans. 

- Repérage et caractérisation des acteurs de la filière. Sur la base de l’identification 

qui avait été faite en 2015, le GADD a situé sur une carte les zones de production 

de la matière première (bambou, fibre, sève), les zones de transformation et de 

vente. Les différents flux ont été examinés. 

                                                           
1 Le 4e marché devait se tenir normalement le 16 Mai 2016 à la veille de la fête nationale le 20 mai. 
Compte tenu du fait qu’il est généralement imprudent d’organiser des manifestations à cette période, 
cette édition a été repoussée au 1er Juin. 

http://fr.calameo.com/read/004932730d7c22ec19313
http://fr.calameo.com/read/004932730d7c22ec19313
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2.2. Mise en bouteille de la sève. 

Le GADD s’est engagé dans la commercialisation de la sève de raphia stabilisée. Il 

dispose de ce fait d’un laboratoire d’analyses et d’une unité d’embouteillages. Au 

niveau du laboratoire plusieurs activités ont été menées: 

- Des analyses. Pour parvenir à stabiliser et à éliminer le développement des 

micro-organismes présents dans la sève de raphia, des analyses 

microbiologiques ont permis d’identifier la composition microbiologique avant 

et après la pasteurisation. De même, ces analyses ont permis de maîtriser 

une destruction thermique de ces micro-organismes. Ces analyses se 

poursuivent afin de maintenir la qualité de la sève après pasteurisation tant 

sur les critères microbiologiques que sur les critères organoleptiques. 

- La rédaction du document HACCP. Le système HACCP est une méthode 

destinée à la maitrise des risques dans les différents maillons de la chaine 

alimentaire, depuis la production au niveau de la raphiale jusqu’à la 

consommation de la sève stabilisée. Cette démarche HACCP a pour objectif 

premier d’améliorer la garantie de la sécurité des aliments par la mise en 

œuvre des programmes suivants: 

 Formation du personnel 

 Principes généraux d’hygiène 

 Bonnes pratiques de conditionnement 

 Bonnes pratiques de transport  

 La notion de traçabilité 

Ce système est en effet fondé sur des principes de bon sens relativement faciles à 

appliquer. Il  est déjà disponible dans la structure depuis le mois de juillet 2016. 

- La formation des vignerons partenaire au GADD. Dans l’optique de produire 

une sève embouteillée indemne de tout contaminant, une formation a été organisée à 

l’intention des vignerons retenus pour ravitailler l’unité de mise en bouteille. Ces 

vignerons sélectionnés sur la 

base de leur engouement et de la 

qualité de leur sève, ont été 

formés sur des questions 

d’hygiène et sur le plan HACCP 

ciblant leur activité. Lors de cette 

formation,  nous avons discuté sur 

l’application des différentes règles 

du plan HACCP et sur 

l’importance de l’utilisation d’une 

check-list. De même nous avons 

échangé sur le matériel approprié pour une bonne vigne et enfin nous avons visualisé 

les bactéries au microscope optique. Au sorti de cette formation, tous les vignerons  

Photo 2: Phase pratique de la formation des jeunes vignerons 
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se sont engagés à appliquer  les pratiques et mesures d’hygiènes proposées. Une 

check-list des transporteurs de la sève a été élaborée afin de permettre à ces derniers 

de contrôler la qualité de la sève produite par les vignerons.  De même un suivi de 

contrôle qualité se fait de façon inopiné afin d’assurer l’obtention d’une sève 

pasteurisée de qualité satisfaisante selon les critères biologiques et physicochimiques 

requises.  

 

- Suivi des stagiaires. Le laboratoire d’analyse du GADD a accueilli une 

étudiante  de l’institut du sahel. Etudiante en agriculture, élevage option 

agroalimentaire, la stagiaire a travaillé sous la supervision de la responsable du 

laboratoire  sur les caractéristiques microbiologiques de la sève de raphia 

pasteurisée. 

- Rédaction du document de certification de SERAPH. L’ébauche du 

document de certification de la sève de raphia pasteurisée a été élaborée en vue 

de la constitution du dossier de certification. Des réflexions sont encore en cours 

dans ce sens. 

 

Pour ce qui est de l’unité 

de mise en bouteilles, on peut 

dire que des améliorations ont 

été apportées en fonction des 

difficultés rencontrées. Il faut 

mentionner que pendant le  

mois de juillet 2016, l’unité de 

mise en bouteille a reçu les 

services de trois stagiaires. Le 

déroulement des activités par 

poste de travail sera développé dans le présent document qui tient lieu de rapport 

périodique de l’unité de production de la sève embouteillée. On distinguera  sept 

paragraphes à savoir :  

 Le lavage et le rinçage des bouteilles ; 

 La réception et filtration ; 

 Le conditionnement ; 

 Le capsulage ;  

 La pasteurisation ;  

 L’étiquetage ; 

 Le stockage. 

 Lavage et rinçage des bouteilles : C’est le premier poste de l’unité de 

production. Deux personnes ont travaillées à ce poste au cours de cette 

année. Les bouteilles ont été trempées dans de l’eau javellisée à l’intérieur 

duquel on a introduit du détergent pour laver le jour suivant. En ce qui 

Photo 3: Mise en bouteille de la sève de raphia 
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concerne le rinçage, il se fait chaque jour de production. Les bouteilles 

utilisées sont stérilisées avec de l’eau chauffée à 75°. 

 Réception et filtration : Au cours de cette année, l’unité de production a 

réceptionné au total 420 000 litres de sève, cet approvisionnement a été 

assuré par quatre vignerons. La filtration est importante si on souhaite 

présenter au consommateur une sève d’une bonne limpidité et limiter les 

risques de déviations organoleptiques causés par un développement 

microbien. Elle s’est faite à l’aide des tamis acquis à cet effet. 

 Le conditionnement : Durant cette année, une personne a travaillé à ce poste 

avec l’appui de deux stagiaires pendant les mois de juillet et août. Au total 

4550 bouteilles de 33cl et 3500 bouteilles de 65cl ont été remplies.  

 Capsulage : Le capsulage s’est bien déroulé tout au long de l’année. Ce poste 

a également reçu l’appui de deux stagiaires pendant les mois de Juillet et 

Août. Les capsules ont été posées sur 8000 bouteilles.  

 Pasteurisation : 8000 bouteilles ont été pasteurisées au cours de cette année. 

Ce poste a été confronté au problème d’explosion des bouteilles pendant la 

pasteurisation.   

 Etiquetage : Une seule personne a travaillé à ce poste au cours de cette 

année. 

 Stockage : Un magasin de stockage a été aménagé à cet effet.  

Ces différentes opérations effectuées en vue de la mise en bouteilles de la sève de 

raphia ont été décrites dans un souci d’effectuer un embouteillage 

microbiologiquement stable. La présence des stagiaires aura permis de gagner en 

temps voir d’augmenter la capacité de production. Exactement 4521 bouteilles de 

33CL et 3412 bouteilles de 65CL ont été produites au cours de cette année. 
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Photo 4: Sève de raphia pasteurisée 

 

2.3. Aménagement/conservation. 

Dans ce volet aménagement/ conservation, les sites ont été identifiés à la demande 

des propriétaires, lors des campagnes de sensibilisation. Certains sites ont fait l’objet 

des aménagements, d’autres ont été aménagés et  replantés. D’autres encore ont 

été exploités comme des pépinières.  

Ce travail d’aménagement/conservation a fait naître sur certains sites des conflits 

entre le propriétaire et ses épouses qui détruisaient les raphiales pour exercer la 

culture des maraîchères. La gestion de tel  conflit s’est faite par une délimitation 

entre les zones de culture et les zones de raphiales. 

2.4. Intégration des jeunes 

La filière raphiale est fortement dominée par les personnes âgées. Les jeunes 

s’intéressent moins à la filière parce qu’ils ignorent le potentiel socioéconomique, 

culturel et environnemental que regorgent les raphiales. Pour faciliter leur intégration, 

plusieurs actions ont été menées : 

- La sensibilisation. Une équipe de sensibilisation a été mise en place pour toucher 

un grand nombre de personnes, cette équipe a optée pour une sensibilisation de 

masse et de proximité. La sensibilisation de masse s’est faite via le montage et la 

diffusion d’un micro film radiophonique, la conception et projection des bandes 

dessinées, des affiches, des messages et des conférences. Pour ce qui est de la 

sensibilisation de proximité, elle s’est faite dans le stand du GADD lors des 

différents marchés des sous-produits de raphia et du comice mentionnés plus 

haut. Il s’agissait des échanges individuels avec les visiteurs du stand. 

- La formation des jeunes vignerons. Le métier de vigneron est considéré dans le 

département de la menoua comme un sous métier et destiné aux personnes 
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âgées et aux hommes en particulier. Pour remédier à cette situation, le GADD a 

organisé un atelier de formation des jeunes vignerons. L’atelier a eu lieu les 25 et 

26 novembre 2016 au siège du GADD avec une séance pratique dans une 

raphiale de la localité. Cette formation visait essentiellement à mobiliser, 

sensibiliser et former les jeunes au métier de vigneron et par ricochet créer des 

emplois pour ces derniers. Lors de cette formation nous avons échangé sur 

l’importance de l’implication des jeunes dans ce secteur d’activité. Les 

participants ont émis le souhait d’être suivi par le programme. Le GADD entend 

accompagner ces jeunes en leur facilitant un stage auprès des vignerons 

partenaires. Du matériel sera également acquis et mis à leur disposition pour 

ceux qui auraient nettoyé et présenté leur raphiale au GADD. 

Au vu des différents enseignements et idées partagés, nous pouvons dire que tous 

les jeunes participants à la formation sont engagés à exercer le métier de vigneron 

tout en appliquant les pratiques et mesures d’hygiène. Un suivi se fera de façon 

organisé avec les vignerons partenaires (personnes ressources) pour leur permettre 

de mieux maîtriser les contours du métier et par ricochet permettre à l’unité 

d’embouteillage d’obtenir une sève pasteurisée de qualité satisfaisante selon les 

critères biologiques et physicochimiques requises. 

2.5. Amélioration de l’accès à l’eau potable. 

L’accès à l’eau potable est un défi majeur pour les populations de la Commune de 

Nkong-zem  dont la consommation des eaux de qualité douteuse expose à des 

maladies hydriques. C’est pour palier à ce problème que le programme PRR a 

entrepris des nouvelles adductions d’eau dans certaines localités de la commune, 

(Fokamezo) et des extensions des réseaux existant (Batsingla). Dans la même 

lancée, le dossier d’adduction d’Aghang a été soumis à une nouvelle source de 

financement.   

2.6. L’aspect genre 

La réduction des inégalités basées sur le sexe est un des défis majeur du GADD. 

Pour ce faire, il a élaboré en mi 2015 son document de stratégie genre et désignée 

une équipe chargée de veiller au respect de sa politique. Plusieurs activités avaient 

d’ailleurs été entamées au cours de cette année 2015 dans l ‘optique de permettre la 

prise en compte de l’approche genre dans la mise en œuvre des activités du PRR en 

particulier et du GADD en général. Ces activités et approches incluaient entre autre, 

l’adaptation des outils de sensibilisation aux différentes cibles (jeunes, adultes, 

hommes femmes) pour une bonne réception des messages, l’inclusion de l’approche 

genre dans les termes de références  développées pour un projet ou une activité 

précise, l’égalité d’accès aux même fonctions,… Dans la continuité de ce travail, 

l’équipe genre du GADD a en 2016 veillé au quotidien au respect de sa politique 

genre. Elle s’est assuré que les hommes et les femmes participent et ou bénéficient 

de toutes les actions mises en œuvre par le GADD. C’est ainsi que, par exemple 

l’appel à candidature pour la formation des jeunes vignerons s’adressait à tout jeune 

sans distinction de sexe. Ceci a permis au GADD d’enregistrer et de former deux 
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jeunes filles au métier de vigneron. Il en est de même dans le cadre du ProCISA où 

les experts ont veillé à ce que les femmes, les jeunes et les hommes soient 

équitablement représentés lors des moments de travail ou de prise de décision. Par 

exemple, au moment de choisir les paysans/paysannes de référence, nous avons 

tenu à ce que les femmes et les jeunes soient intégrés à condition qu’ils ou qu’elles 

disposent des parcelles appropriées. 

B. PROGRAMME NATIONAL DE DEVELOPPEMENT PARTICIPATIF 

1) Contexte et objectifs 

Le Gouvernement du Cameroun depuis deux décennies, implémente le 

processus de décentralisation. Ce processus vise à responsabiliser les Collectivités 

Territoriales Décentralisées (CTD) et les communautés à la base par le transfert des 

ressources techniques et financières du pouvoir central vers ces dernières. Il s’agit 

d’une autonomisation qui permet l’émergence d’une démocratie sociale, fondée sur 

la participation de toutes les parties prenantes aux activités de développement visant 

le bien-être de tous. 

Dans le cadre de la mise en œuvre du PNDP, le GADD avait été retenu pour 

accompagner la Commune de Nkong-Zem à l’élaboration de son Plan de Communal 

de Développement (PCD). Il s’agissait de présenter à la Commune la vision de son 

développement à long terme dans tous les secteurs et, lui transférer des 

compétences en planification et programmation lui permettant d’élaborer à chaque 

fois son Plan d’Investissement Annuel (PIA), d’actualiser son CDMT et son PCD. 

Notons que c’est accompagnement à commencer en Août 2015 avec la collecte des 

données pour s’achever en avril 2016.  

2) Activités menées 

Comme nous l’avons mentionné ci haut, certaines activités ont été menées en 2015 

à savoir : 

- La collecte des données de base sur les infrastructures existantes ; 

- Le diagnostic de l’institution communal ; 

- Le diagnostic de l’espace urbain communal ; 

- Le diagnostic participatif au niveau de chaque village ; 

- La consolidation des données des différents diagnostics ; 

Au cours de cette année, deux principales activités ont été déroulées à savoir :  

- La planification, mobilisation des ressources et programmation ; Cette étape a 

été conduite au cours d’un atelier qui avait pour but de planifier et programmer 

les actions issues des diagnostics participatifs. Pour le faire, la mobilisation 

des ressources pour le financement des activités retenues dans le PCD était 

nécessaire. 
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- L’approbation du PCD par le COMES et la mise  en place d’un mécanisme de 

suivi-évaluation s’est faite au cours d’un atelier avec toutes les parties 

prenantes. Ensuite a suivi la validation par Monsieur le Préfet de la Menoua.  

 

C. PROGRAMME ENTREPRENARIAT FEMININ 

1) Contexte et objectifs 

Dans  l’optique de combattre la  pauvreté des femmes et d’asseoir leur 

autonomie  financière, l’ONG américaine Breaking Ground et le GADD mettent en 

œuvre, depuis mars 2011, le Programme Entreprenariat  Féminin (PEF) à Dschang. 

Le programme vise à renforcer les capacités entrepreneuriales des femmes et est 

constitué de deux volets : un volet formation et  un  volet  financement.  Au cours de 

cette année, le GADD a organisé la neuvième session. 

2) Activités menées 

Deux principales activités ont été déroulées : 

2.1. La formation à la manipulation des outils de création et de gestion 

d’entreprise  

En prélude au démarrage effectif de la neuvième session de formation, une 

campagne de sensibilisation du public a été réalisée par l’équipe du GADD. Elle a 

commencé le 07 Mars 2016 et s’est poursuivie concomitamment avec les 

inscriptions jusqu’au 04 Juillet 2016. La sensibilisation s’est faite par des 

communiqués radio, des affiches au niveau des lieux les plus fréquentés, les 

communications dans les réunions des femmes et des entretiens individuels avec 

des femmes.  Ses stratégies de sensibilisation ont permis d’enregistrer 14 femmes.  

La formation a débuté le 04 juillet et s’est étalée sur 6 semaines à raison de deux 

séances par semaine. 09 femmes ont suivi la formation de bout en bout.  

 

2.2. Le financement. 

Après la formation, les femmes sont généralement invitées a monté et a déposé au 

niveau du GADD un dossier de crédit. Pour cette neuvième session, 06 femmes ont 

déposé les dossiers dans les délais impartis pour un montant total de 2 100 000 

francs CFA. Après le dépôt des dossiers de crédit, une évaluation de la capacité 

financière de chaque candidate au crédit a été faite dans son lieu d’activité. Suite à 

ce travail, le comité de crédit composé des représentants de chaque partie prenante 

à siégé pour étudier et sélectionner les projets à financer. Après étude, 05 projets ont 

été financés pour un montant de 1 500 000 francs CFA. 
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D. PROJET JEUNESSE CULTURE ET CITOYENNETE 

1) Contexte et objectifs 

Ce projet régional a débuté en 2008 et est coordonné par le Zenü Network, un 

réseau local d’organisations de la société civile. Les activités de la deuxième phase 

du projet (2014-2016) s’articulent autour de trois axes principaux : Lutte contre la 

corruption ; Emploi jeune ; Citoyenneté et culture et ses objectifs sont les suivants : 

 Renforcer les capacités organisationnelles des associations de jeunes ; 

 Faciliter l’implication citoyenne des jeunes ; 

 Apporter un appui technique, méthodologique et financier à la conception et à 

la mise en œuvre des projets propres aux associations  de jeunes 

accompagnées par le Projet. 

 Créer des plateformes de rencontres et d’échanges d’expériences tels que  

festivals, débats, projections de films, sorties découvertes, conférences. 

Le projet est mis en œuvre par un point focal dans chacun des huit départements de 

la région de l’Ouest. Le GADD met en œuvre le projet dans le département de la 

Menoua en collaboration avec une dizaine d’associations de jeunes et les autorités 

administratives et traditionnelles. 

2) Activités menées 

 Pour cette année 2016, des activités ont été menées principalement dans deux axes 

que sont la lutte contre la corruption et la citoyenneté et culture. 

2.1. La lutte contre la corruption et le harcèlement sexuel en milieu 

scolaire. 

Pour l’année 2016, plusieurs actions ont été  menées en vue de combattre la 

corruption et le harcèlement sexuel en milieu scolaire. Il s’agit de : 

- Renforcement technique et organisationnel des acteurs des Clubs d’Education 

Civique et Intégration Nationale (CECIN). Ce renforcement de capacité visait à 

outiller les acteurs des CECIN afin de leur permettre de jouer pleinement leur 

rôle. C’était l’occasion de revenir sur les objectifs et missions du CECIN, les 

personnes intervenant et leur  rôle et de présenter le Mécanisme de Protection 

des Dénonciateurs des actes de Corruption (MEPRODEC). 

- L’Animation et le renforcement des CECIN. Il a été  question ici de : 

 Accompagner la mise en place des nouveaux CECIN ; 

 Organiser la mobilisation des délégués de classe sur l’importance de leur 

rôle dans la mise en œuvre des activités du club ; 

 Organiser la sensibilisation des élèves sur la procédure de dénonciation 

des actes de corruption et de harcèlement sexuel ; 

 Participer au dépouillement des boîtes à dénonciation ; 



 

16 

 Accompagner l’exécution des activités des CECIN par un appui technique 

dans la mise en place du dispositif de lutte contre la corruption.  

- La mobilisation et le renforcement des APEE /PTA. Cette activité a consisté 

à : 

 Accompagner la mise en place des observatoires (chargé du 

dépouillement des boîtes à dénonciation) et des personnes relais 

(personnes externes à l’établissement qui participent au dépouillement) ; 

 Sensibiliser les APEE et parent d’élèves par des émissions 

radiophoniques ; 

 Diffuser le manuel des APEE. 

 

2.2. Activités citoyennes et culturelles. 

Plusieurs activités de communication et de lobbying ont été menées à l’effet 

d’amener les jeunes à plus de civisme et de leur faire connaître et respecter la 

diversité culturelle du pays : 

 Des campagnes d’affichages ont été organisées sur les examens sans 

corruption ; 

 Des causeries éducatives sur des fléaux qui minent la jeunesse telle la 

consommation des drogues et stupéfiants, les actes de violence, le 

vandalisme… 

 L’organisation de la journée internationale de lutte contre la corruption. 

Les acteurs impliqués dans cette lutte ont été mobilisés à travers les 

CECIN ; 

 L’organisation des conférences –débats. 

E. LE PROJET CENTRES D’INNOVATION VERTES POUR LE SECTEUR 

AGRO-ALIMENTAIRE 

1) Contexte et objectif 

Le Projet centres d’innovations vertes pour le secteur agro-alimentaire 

(ProCISA) est porté par la GIZ. Il est mis en œuvre en partenariat avec le Ministère 

de l’Agriculture et du Développement Rural (MINADER) et le Ministère de l’Elevage, 

des Pêches et des Industries Animales (MINEPIA). Il s’étend sur une durée de 4 ans 

(2015-2019). Le GADD fait partir des cinq centres de formation qui ont été mis en 

place dans le cadre de ce projet qui vise à améliorer les revenus, les rendements, 

l’emploi et l’approvisionnement en denrées alimentaires dans les petites exploitations 

agricoles de trois chaines de valeur (cacao, pomme de terre, aviculture villageoise). 

Pour la région de l’ouest, Le projet a ciblé l’aviculture traditionnelle et la pomme de 

terre. Plusieurs innovations agro-pastorales endogènes et issues de la recherche 

seront améliorées et vulgarisées auprès des producteurs des deux chaines de 

valeur. 
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2) Activités menées  

La première phase de ce projet qui 

a débuté en septembre 2016 visait 

globalement à mettre en marche le 

centre de formation innovateur 

décentralisé dont le GADD est 

porteur au niveau de Dschang 

dans une perspective de soutien 

aux coopératives partenaires dans 

les départements de la Menoua et 

des Bamboutos. Au cours de la 

période allant de septembre à 

décembre 2016, plusieurs activités ont été menées   

2.1. Identification des coopératives 

L’identification et la sélection des coopératives partenaires du projet s’est faite lors 

des descentes sur le terrain. Accompagné par le coordonnateur du programme de 

relance de le filière pomme de terre pour la région de l’ouest, les responsables du 

GADD ont été mis en contact avec les présidents de la coopérative faîtière de 

producteurs de pomme de terre de la Menoua (PROPOTEM) et de la coopérative 

avec conseil d’administration de producteurs de pomme de terre des Bamboutos. 

Une fois les coopératives identifiés, le GADD a effectué une descente au sein de 

chaque coopérative pour effectuer un diagnostic et élaborer des profils faisant 

ressortir : le nom, la localité (région, département, siège, village), le contact 

téléphonique, la composition du conseil d’administration, la composition du conseil 

de surveillance, la liste nominative des membres avec sexe (H/F), les superficies 

exploitées, les rendements (2015 et 2016) et les objectifs du groupe. 

Toujours au cours de cette année, 15 formateurs ont été recrutés pour assurer la 

formation de 2000 producteurs par département. 

 

2.2. Sensibilisation-formation 

Il était question ici d’informer des producteurs sur les objectifs, les activités du projet 

et surtout les innovations à apporter. C’est ainsi qu’une fiche sur le ProCISA a 

constitué l’outil phare de présentation du projet. Les attentes, les préoccupations des 

producteurs ont été également récoltées lors des neufs journées de sensibilisations. 

L’une des spécificités de ce projet 

est la phase pratique à travers les champs de démonstration lors des formations des 

producteurs. À cet effet, les paysans/paysannes de référence ont été identifié(e)s 

pour les deux chaînes de valeur. 

 

III. AUTRES ACTIVITES  

Photo 5: Sensibilisation des productions de pomme de terre de Mbouda 
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1) Séminaire de sensibilisation sur l’agriculture biologique 

 Le GADD ambitionne de promouvoir et développer l’agriculture biologique d’ici 2017.  

Dans cette optique, il a  organisé avec le soutien financier de Pain pour le monde un 

séminaire d’information et de sensibilisation à l’agriculture biologique qui s’est tenu  

du 02 au 03  Aout 2016 à Dschang. Ce séminaire avait pour  objectif principal de 

mettre en lumière l’importance de l’agriculture biologique pour l’amélioration de la 

durabilité des systèmes agricoles et des conditions de vie des populations de la 

région de l’Ouest en général et du département de la Menoua en particulier. Il visait 

spécifiquement à : 

- Informer les participant-e-s sur les risques liés à l’utilisation des pesticides ; 

- Améliorer la connaissance des 

principes de base et pratiques et de 

l’agriculture biologique ; 

- Promouvoir les multiples bénéfices de la production et du commerce des 

produits biologiques ; 

- Répondre au scepticisme et forts préjugés sur l’agriculture biologique ; 

- Jeter les bases de la formation d’une plateforme régionale d’acteurs et 

actrices du secteur biologique ; 

- Contribuer à la réduction des risques pour la santé et l’environnement liés à 

l’utilisation abusive des pesticides synthétiques.  

Ouvert à une diversité d’acteurs et actrices 

ayant le potentiel d’influencer le 

développement de l’agriculture biologique, ce 

séminaire a connu la présence de 54 

participant-e-s y compris les représentants 

des services déconcentres de l’état, des 

communes, des medias, de la société civile, 

du secteur privé, des universités et instituts 

de recherche. Ce séminaire de 

sensibilisation à l’agriculture biologique a été l’occasion de riches débats qui ont 

permis aux participant-e-s de poser diverses questions auxquelles chaque 

communicateur a apporté des réponses claires et satisfaisantes, selon son domaine 

d’intervention. Au sortie de ce séminaire, une  plate-forme régionale d’agriculture 

biologique a été mise en place jetant ainsi les jalons du développement de ce type 

d’agriculture dans la région. Reste à trouver les ressources financières nécessaires 

pour que les formations en agriculture biologique se tiennent dans un avenir proche.  

Photo 6: Visite d'un champ expérimental lors de 
l'atelier de sensibilisation à l'agriculture biologique 
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Photo 7: Photo d'ensemble avec les autorités administratives lors du séminaire de sensibilisation à l'agriculture 

biologique 

2) Renforcement des capacités du personnel 

2.1. Formation en comptabilité  

Sur le plan institutionnel, le comptable du GADD  a bénéficié au cours du mois de 

mai 2016 d’une formation en comptabilité. A l’issue de cette formation, la comptabilité 

du GADD a fait l’objet d’un encodage. Une liste des comptes du GADD a été créée et 

l’achat de la licence d’exploitation  du logiciel comptable SAGE SAARI est en cours. 

2.2. Formation sur les Modules de l’agriculture durable  

Parmi le personnel du GADD, deux personnes ont participé à une formation sur les 

Modules sur l’Agriculture Durable (MOSA). Cette formation qui a été organisé par la 

GIZ s’est déroulée du 8 au 12 Août 2016 à Yaoundé. Elle poursuivait plusieurs 

objectifs à savoir : 

- Mettre en place une plate-forme d’échange et de clarification des idées ; 

- Présenter quelques concepts de l’agriculture durable ; 

- Fournir et créer une vision globale de l’agriculture durable et ses enjeux ; 

- Introduire l’évaluation de la durabilité. 

Eléments abordés 

a. Concepts de la durabilité et ses piliers : ici, le terme durabilité a été défini 

ainsi ses piliers à savoir (la durabilité écologique, la durabilité sociale, la 

durabilité économique et la durabilité institutionnelle.)  

b. Gestion intégrée du paysage :  
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c. Prise ne compte des aspects sociaux : 

d. Agroforesterie et l’agriculture biologique 

e. Cycles des nutriments 

f. Agro biodiversité (diversité génétique, diversité des espèces, diversité 

des écosystèmes) 

g. Changements climatiques 

h. Evaluation de la durabilité 

i. Politiques pour l’agriculture durable 

 

IV. REALISATIONS DU GADD EN 2016 

- 07 plans d’aménagement réalisés dans différentes localités du département 

pour permettre un approvisionnement optimal des acteurs en matières 

premières ; 

- 04 marchés de vente des sous-produits de raphia organisés avec un chiffre 

d’affaires global de 741450 FCFA ; 

- un catalogue des acteurs de la filière raphia réalisé et mis en ligne ; 

- une cartographie des acteurs  de la filière raphia réalisé afin de  faciliter la 

mise en réseaux des acteurs ; 

- les bases de création d’une coopérative jetées ; 

- un laboratoire d’analyse fonctionnel ; 

- 12 jeunes dont 02 filles formés au métier de vigneron ; 

 09 femmes formées à la manipulation des outils de création et de gestion 

d’entreprise ; 

 05 femmes ont reçus des appuis financiers pour un montant global de 

1 500 000 FCFA dans les secteurs d’élevage et du commerce ; 

 77 jeunes ont été instruits sur  l’influence de la modernisation sur nos 

traditions 

 Environ 3000 jeunes mobilisés autour de l’activité de lutte contre la corruption 

et du mécanisme de protection des dénonciateurs des actes de corruption ; 

 225 élèves ont participé à 02 conférences organisées sur la thématique du 

harcèlement sexuel 

 15 Club d’Education Civique et Intégration Nationale mis en place dans les 

établissements scolaires 

 une sortie découverte faite à la chefferie Batoufam visitée par 53 jeunes de 06 

établissements scolaires ; 

 307 jeunes ont participé à 10 causeries éducatives sur les thématiques 

comme les dangers de la consommation des drogues et stupéfiants, les actes 

de violence, le vandalisme, la protection du patrimoine scolaire, les pratiques 

sécuritaires sur Internet. 
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CONCLUSION ET PERSPECTIVES 

Les activités de l’année 2016 ont été menées et clôturées avec le sentiment d’un 

travail bien accompli par rapport aux différentes prévisions et en comparaison aux 

réalisations opérées. En effet, en termes d’atteinte de résultats prévus au sein des 

différents programmes, il faut surtout noter : - Au-delà des résultats liés directement 

au projet qui ont été illustrés dans ce présent rapport, les différents programmes ont 

créé un mouvement social dans le monde paysan avec surtout les actions de 

structuration et de plaidoyer pour la prise en compte des préoccupations des 

artisans, vignerons, pépiniéristes, les producteurs de pomme de terre…  

C’est pourquoi en termes de perspectives, le GADD compte poursuivre ses actions 

en 2017 avec des activités telles que : 

 L’accompagnement de la coopérative des artisans de la Menoua à la 

planification et à la mise en œuvre de leurs activités ; 

 La vulgarisation des innovations auprès des producteurs de pomme de terre 

dans le cadre du ProCISA ; 

 La recherche des nouveaux partenaires pour la mise en œuvre des 

programmes de soutien aux populations nécessiteuses ; 

 Etc. ….. 

En somme, le GADD continuera toujours d’organiser des concertations avec les 

différents bénéficiaires pour trouver des solutions aux différents défis qui s’opposent 

au bien-être des populations paysannes. 


